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Partenariat économique algéro-qatari

Tunisie, la
cohabitation
impossible
Par Mohamed Habili

E n Tunisie, il existe deux
dates pour célébrer la
Révolution, c'est-à-dire

le renversement de Zine el
Abidine Ben Ali, deux jours
dans l'année au lieu d'un seul,
un 14 janvier, justement
tombé samedi dernier, ren-
voyant à la chute de Ben Ali
en 2011, et un autre, le 17
décembre, décidé par le pré-
sident Saïed après le «redres-
sement» du 25 juillet et qui lui
se réfère à la mort de
Mohamed Bouazizi. Si au
moment des faits, les deux
événements, l'un le déclen-
cheur et l'autre l'aboutisse-
ment, ou si l'on préfère, l'un la
cause et l'autre son effet, se
sont déroulés à peu de distan-
ce l'un de l'autre, il en est
autrement de leurs célébra-
tions, qui elles se tiennent
quasiment aux deux bouts
opposés de l'année, comme
pour mieux se distinguer l'une
de l'autre et qu'il ne soit ainsi
possible à personne de les
confondre. Quelqu'un qui ne
serait pas suffisamment au fait
des réalités tunisiennes se
récrierait peut-être à cela que
voilà un pays si parfaitement
divisé en deux que même l'ac-
te fondateur unique qu'est en
principe la Révolution est fêté
à deux moments différents de
l'année. C'est peut-être, ajou-
terait-il pour sa propre gouver-
ne, que les deux camps ne
mettent pas le même contenu
dans ce mot de révolution,
qu'ils ne confèrent pas à la
chose la même signification,
et que pour bien afficher leur
dissension à cet égard, ils
n'ont pas trouvé mieux que de
se donner deux jours de révo-
lution. 

Suite en page 3

«Le taux de remplissage a diminué par rapport à l'année précédente»
Lakhdar Rakhroukh, ministre des Travaux publics et de l'Hydraulique à propos des barrages :
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Elles s'élèvent à 6,6 milliards de dollars 

Plus de six milliards de dollars d'exportations hors hydrocarbures ont été réalisés jusqu'à fin
novembre 2022. Pour l'avenir, les ambitions sont encore plus grandes. Le défi est de récolter

15 milliards de dollars d'exportations en 2024. Page 2
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Exportations hors hydrocarbures :
l'Algérie franchit un nouveau cap
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Exportations hors hydrocarbures :
l’Algérie franchit un nouveau cap

Elles s'élèvent à 6,6 milliards de dollars 
Lundi 16 janvier 2023

Par Louisa A. R.

L
es exportations hors
hyd roca rbu res , qu i
c o n s t i t u e n t u n d é f i
majeur pour l'Algérie,

conna issent une évo lu t ion
record comparativement aux
autres années. Ainsi, les résul-
tats obtenus l'année passée
poussent à l'optimisme tant le
montant atteint n'a jamais été
concrétisé auparavant.  Parmi les
performances de l'économie
algérienne durant l'année 2022,
figure l'envolée du montant des
exportations hors hydrocarbures
qui a avoisiné  les 6,6 milliards de
dollars à fin novembre, soit un
niveau record jamais égalé. Ce
résultat a été atteint à la faveur
d'une batterie de mesures incita-
tives qui comprend notamment la
création de couloirs verts dédiés
à l'exportation, des avantages fis-
caux, des facilitations administra-
tives, en plus du renforcement du
rôle de la diplomatie algérienne
dans la promotion des produits
algériens à l'étranger. Lors de son
passage à l'émission «Invité de la
matinale» de la Chaine 1 de la
Radio nationale, le sous-directeur
du suivi et de l'appui aux exporta-
tions au ministère du Commerce
et de la Promotion des
Exportations, Abdellatif El Houari,
a annoncé une augmentation

record de 
36 % des exportations algé-
riennes au cours des 11 premiers
mois de l'année écoulée, souli-
gnant le pari de réaliser 15 mil-
liards de dollars d'exportations
hors hydrocarbures en 2024. La
balance commerciale de l'Algérie
a ainsi connu un précédent histo-
rique, en atteignant des chiffres
records au cours des 11 premiers
mois de l'année passée, enregis-
trant une augmentation de 36,%
par rapport à la même période en
2021. L'invité de la Radio nationa-
le a déclaré que l'Algérie a réalisé
6,6 milliards de dollars de ses
exportations commerciales,
après avoir atteint 4,5 milliards de
dollars au cours des onze pre-
miers mois de 2021. Ce montant
dénote de la volonté de l'Etat de
sortir progressivement de la
dépendance aux hydrocarbures
en diversifiant les activités écono-
miques et commerciales pour
intégrer un nouveau modèle éco-
nomique bâti sur la création de la
valeur ajoutée.L'invité de la

Chaine 1 a noté, à cet effet, que
les exportations de l'Algérie
concernent  environ 147 pays, à
leur tête les pays européens tels
la France, l'Italie et l'Allemagne.
Outre les États-Unis d'Amérique,
l'Algérie exporte aussi vers les
pays africains comme la Côte
d'Ivoire, le Niger, le Ghana et le
Sénégal, sans oublier les pays
arabes : la Tunisie, la Jordanie, la

Syrie et l'Irak.Le sous-directeur
du suivi et de l'appui aux exporta-
tions au ministère du Commerce
et de la Promotion des
Exportations a noté que les
exportations de l'Algérie sont
dominées par les engrais d'une
valeur de 1,7 milliard de dollars,
soit une augmentation de 28 %,
le ciment à 400 millions de dol-
lars, avec une augmentation de

93 % et  le fer et l'acier avec une
valeur de  500 millions de dol-
lars, soit une augmentation de
30 %. Abdellatif El Houari a fait
remarquer qu'il a été constaté
l'émergence d'une nouvelle filiè-
re concernant le matériel de net-
toyage, qui a gagné 1 million de
dollars, et devrait atteindre 6,5 à
7 milliards de dollars d'ici la fin
d'année.  L. A. R.

 Plus de six milliards de dollars d'exportations hors hydrocarbures ont été réalisés jusqu'à fin novembre 
2022. Pour l'avenir, les ambitions sont encore plus grandes. Le défi est de récolter 15 milliards 

de dollars d'exportations en 2024. 

L’ambassadeur du Qatar en Algérie,
Abdulaziz Ali Al-Naama,  a mis l’accent

sur l’amélioration remarquable du niveau de
partenariat économique entre les deux pays.
«S’il est bien d’évoquer les relations algéro-
qataries, il serait mieux de les appliquer sur le
terrain», considérant que «les perspectives
de la coopération économique sont de
fermes convictions entre les deux pays frères
pour parvenir à un plus large rapprochement,
en application des aspirations des directions
éclairées des deux pays», a déclaré diploma-
te qatari dans un entretien à l’agence natio-
nale de presse. Il a souligné la nécessité de
traduire ces convictions et ces aspirations sur
le terrain en «accompagnant les hommes
d’affaires des deux pays et en supervisant leur
coordination à travers la Haute commission
mixte qui a tenu des réunions à Doha et à
Alger, sanctionnées par des accords que les
deux pays s’emploient à mettre en œuvre sur
le terrain». A cet effet, l’ambassadeur qatari a
rappelé que la Ligue qatarie des hommes
d’affaires s’est félicitée de la promulgation de
la nouvelle loi algérienne sur l’investisse-
ment, qui offre des «opportunités créatrices
de richesse pour les deux parties, chose que
nous avons constaté lors des visites succes-
sives d’hommes d’affaires qataris pour accé-
der au marché de la production et de l’indus-
trie en Algérie et préparer les dispositions
nécessaires pour cela», a-t-il dit.  Il a cité des
exemples d’investissements qataris en
Algérie, comme «la réalisation de l’hôpital
algéro-qatari-allemand, l’accès aux marchés
de la production laitière, l’extension de l’acti-
vité de la société sidérurgique algéro-qatarie
dans la zone industrielle de Bellara et  autres
activités, dont les contours seront définis lors
de la prochaine période, à l’instar des trans-
ports aérien et maritime, des chemins de fer
et autres». Dans ce contexte, le diplomate
qatari a réitéré la volonté de son pays de
«contribuer aux efforts gouvernementaux en

Algérie, pays frère, pour protéger la diversité
environnementale et protéger les animaux en
voie de disparition à travers des projets sur le
terrain», citant pour exemple le centre d’éle-
vage de l’outarde houbara dans la réserve de
Brezina et la protection de la gazelle.

Les relations  
bilatérales, modèle 

de l’intégration interarabe
L’ambassadeur du Qatar en Algérie a esti-

mé que les relations entre son pays et
l’Algérie étaient un «modèle de l’intégration
interarabe», soulignant que des «étapes char-
nières» avaient été franchies en 2022, dans
les relations bilatérales en faveur d’un «parte-
nariat stratégique prometteur». «L’année 2022
a été marquée par plusieurs réalisations, des
décisions importantes et des visites de haut
niveau qui ont permis aux relations bilatérales
entre les deux pays de franchir des étapes
charnières», a-t-il précisé. Des réalisations
qui «traduisent la volonté sincère et sérieuse
dans les deux pays frères de créer un plus
grand rapprochement, conformément aux
orientations des dirigeants des deux pays
frères», a-t-il ajouté, qualifiant les relations
entre le Qatar et l’Algérie de «modèle de l’in-
tégration interarabe». A cet égard, il a souli-
gné avoir œuvré, depuis sa nomination
comme ambassadeur en Algérie, à «hisser le
niveau des relations bilatérales à la hauteur
du potentiel et des capacités des deux pays
et peuples frères, conformément à la volonté
commune des deux directions éclairées d’al-
ler vers un partenariat stratégique».  

Le monde arabe a besoin 
de la diplomatie algérienne
Concernant la convergence des positions

diplomatiques entre les deux pays sur plu-
sieurs questions d’intérêt commun, l’ambas-

sadeur qatari a souligné que cela «se traduit
par la convergence des vues sur nombre de
questions, en tête desquelles la question
palestinienne, et participe de leur conviction
commune de la nécessité de mettre fin aux
crises et aux guerres dans le monde par des
moyens pacifiques et le dialogue». 

Il a, dans ce cadre, indiqué que l’Etat du
Qatar «salue le rôle régional et arabe de
l’Algérie, ainsi que son histoire honorable
dans la résolution de nombreux conflits
régionaux ou arabes», ajoutant que «le
monde arabe a besoin, avant tout, de la
diplomatie algérienne qui repose sur des
principes fermes». 

Relevant «l’existence d’un large consen-
sus entre les deux pays sur tous les dossiers
économiques, politiques et régionaux
concernant le monde arabe ou le monde
entier, et la position commune vis-à-vis de la
question palestinienne et de la résolution de
la crise libyenne», M. Al-Naama a précisé
que «le traitement des dossiers d’actualité se
fait dans un esprit consensuel et avec une
vision éclairée, au mieux des intérêts
arabes». M. Al-Naama a exprimé, par
ailleurs, l’estime de l’Etat du Qatar aux
«efforts de l’Algérie et aux positions hono-
rables du Président Tebboune à l’égard de la
Oumma arabo-islamique, plus précisément à
l’endroit du Qatar lors des toutes récentes
étapes que l’histoire écrira en lettres d’or».  Il
a salué, par là même, les contributions du
Président Tebboune à «la réussite de la
Coupe du monde au Qatar 2022, à travers la
participation de Son Excellence à la cérémo-
nie d’ouverture et qui a conféré au cham-
pionnat une dimension qui s’ajoute au niveau
du rapprochement entre les deux pays. Cela
témoigne de l’intérêt et de l’importance
qu’accorde son Altesse Cheikh Tamim ben
Hamad Al Thani à l’Algérie, direction et
peuple, et à son frère le Président
Tebboune». Meriem Benchaouia 

Partenariat économique algéro-qatari

Algérie-Qatar, une coopération qui se conforte 

Le Président de la République reçoit
un appel de son homologue français

La visite de Tebboune
programmée au mois de mai
Le Président de la République,
M. Abdelmadjid Tebboune a
reçu, hier, un appel
téléphonique de son
homologue français, M.
Emmanuel Macron, durant
lequel ils ont échangé les
vœux à l'occasion du nouvel
an et évoqué des questions
portant sur les relations
bilatérales, a indiqué un
communiqué de la Présidence
de la République.
"Le Président de la
République, M. Abdelmadjid
Tebboune a reçu, ce jour, un
appel téléphonique du
président de la République
française, M. Emmanuel
Macron, durant lequel ils ont
échangé les vœux à l'occasion
du nouvel an, souhaitant
davantage de progrès et de
prospérité aux deux peuples",
lit-on dans le communiqué.
Les deux Présidents ont
évoqué également "des
questions portant sur les
relations bilatérales et la visite
d'Etat du président de la
République en France,
convenant de la programmer
pour le mois de mai prochain",
a précisé la même source. 

R. N. 
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«Le taux de remplissage a diminué
par rapport à l'année précédente»

Lakhdar Rakhroukh, ministre des Travaux publics et de l'Hydraulique à propos des barrages :

Par Thinhinane Khouchi 

P
résidant une rencontre
avec les cadres du
secteur au siège du
ministère, le ministre

des Travaux publics, de
l'Hydraulique et des
Infrastructures de base a indiqué
que «cette année, le taux  de
remplissage des barrages a dimi-
nué de 5 % par rapport à l'année
précédente», rassurant que
«toutes les mesures ont été
prises pour l'approvisionnement
en eau potable, d'autant plus que
nous sommes au début de la sai-
son hivernale». Rakhroukh a
expliqué que «le taux de remplis-
sage des barrages a atteint 32 %
et que ceux situés dans les
wilayas de l'Est sont plus remplis
par rapport à ceux des wilayas
de l'Ouest, compte tenu de la
répartition des pluies». «Avec la
réhabilitation des stations de
dessalement de l’eau de mer et
des puits de forage, cela n'affec-
tera pas la distribution de l'eau
potable», a-t-il souligné. Le
ministre a expliqué que «les
eaux des barrages sont desti-
nées aux régions de l'intérieur et
aux Hauts-Plateaux». Pour les
wilayas côtières, l'eau de mer
dessalée sera utilisée afin
d'équilibrer et de maintenir l'ap-
provisionnement en eau pour
les  citoyens. «Les eaux usées
sont estimées à un milliard de
mètres cubes par an, et jusqu'à
présent, nous utilisons de
petites quantités», a souligné le
ministre, affirmant que «les sys-
tèmes de canaux qui passent
directement aux usines de filtra-
tion des eaux usées seront ren-
forcés». Par ailleurs, Rakhroukh
a tenu à rassurer  les citoyens
sur la disponibilité de l’eau
durant le ramadhan. En effet, à
propos du programme de distri-

bution de l'eau potable durant
ce mois,  Lakhdar Rakhroukh a
révélé que «les autorités se sont
engagées à fournir régulière-
ment de l'eau potable pendant le
ramadhan, et que la diminution
du remplissage des barrages
n'affectera pas les citoyens». Il a
expliqué qu'«avec la baisse des
pluies, nous avons demandé la
préparation d'un programme
d'urgence supplémentaire afin
de se préparer pour  le mois de
ramadhan et la saison estivale
2023». Rakhroukh  a fait référen-
ce au programme national pour
le dessalement de l'eau de mer,
qui permettra d'approvisionner
150 km des centres-villes pour
couvrir 80 % des besoins en eau
potable. Il a révélé, dans le
même contexte, que le pro-
gramme de distribution d'eau
pour le mois de ramadhan au
niveau de la wilaya d'Alger se
fera en deux phases et selon le
réseau. «Ce sera  50 % de distri-

bution quotidienne et 50 % de
distribution jour par  jour», a indi-
qué le ministre. Par ailleurs,
Rakhroukh a indiqué que «la
wilaya d'Alger va bénéficier de
l'eau dessalée, et l'eau des bar-
rages sera laissée pour être dis-
tribuée au reste des autres
wilayas qui ne bénéficient pas
de l'eau de mer». Il a souligné
que «18 % de l'eau potable pro-
vient de l'eau de mer», ajoutant
qu'«à court terme, 40 % de la
population seront alimentés en
eau de mer, et nous projetons
de couvrir 60 % de la popula-
tion».  Le ministre a souligné
que «la quantité sera suffisante
pour couvrir l'eau potable distri-
buée afin d'équilibrer les eaux
souterraines et celles des  bar-
rages». Enfin, le ministre a ras-
suré que «la réhabilitation des
stations de dessalement de l'eau
de mer dans la capitale et le lan-
cement d'une nouvelle usine
compenseront le manque de

barrages dans d'autres wilayas».
En outre,  le ministre des
Travaux publics  a souligné la
nécessité de préserver l'eau en
tant que ressource rare et de
l'utiliser de manière rationnelle.
En effet, le ministre a lancé un
appel aux citoyens pour une uti-
lisation rationnelle de l'eau, sou-
lignant que le taux d'utilisation
de l'eau en Algérie ne diffère pas
du taux d'utilisation dans les
pays à eau abondante, ce qui
n'est pas négligeable. Il a préci-
sé que le ministère procédera
dans un premier temps à une
phase de sensibilisation.
Toutefois, la dissuasion sera de
mise en cas d'utilisation irration-
nelle, aveugle et sans réserve de
l'eau,  par l'application de la loi
qui prévoit des peines sous
forme d’amendes,  soulignant
que jusqu'à présent «nous
n’avons pas eu recours à cette
mesure».

T. K. 

 «Le taux de remplissage des barrages est de 32 %, alors qu'il était auparavant à 37 %. Il a
donc diminué de 5 % par rapport à l'année précédente», a indiqué, hier, le ministre des Travaux

publics, de l'Hydraulique et des Infrastructures de base, Lakhdar Rakhroukh, qui a lancé un appel
aux citoyens pour une utilisation rationnelle de l'eau.

L e P-DG du Groupe
Asmidal, Tahar Houaine, a
indiqué que l'Algérie sera

leader dans la production des
engrais avec 6 millions de
tonnes par an. S'exprimant, hier,
lors de son passage à la Radio
nationale, M. Houaine, qui a
occupé aussi le poste de prési-
dent du Conseil d'administration
de l'Union arabe des engrais, a
expliqué que ce créneau a un
avenir prometteur en Algérie
grâce aux accords de partena-
riat signés avec deux sociétés
pour l'exploitation du phosphate
à Tebessa. Selon lui, «l'Algérie
mise beaucoup sur ces projets

pour développer ce secteur sen-
sible, qui permettront de créer
des milliers de postes d'emploi».
Des projets qui insuffleront éga-
lement «une dynamique écono-
mique à cette région et créeront
une nouvelle source de
devises». Tahar Houaine a expli-
qué que «l'Algérie est parmi les
pays pionniers dans le domaine
de la production d’engrais et est
actuellement un pays exporta-
teur de cette matière, grâce aux
investissements opérés par
Sonatrach». Les engrais, a-t-il
ajouté, sont devenus une matiè-
re stratégique qui joue un grand
rôle dans le soutien au secteur

agricole dans la mesure où ils
participent à l'amélioration des
rendements. «Les quantités pro-
duites d'engrais azotés en
Algérie permettent de couvrir les
besoins du marché national avec
une capacité de production de 3
millions de tonnes par an grâce
au partenariat avec Sonatrach et
des investisseurs étrangers au
niveau de la région d'Arzew», a-t-
il souligné, ajoutant qu'il était
temps de réorganiser cette acti-
vité suite à la décision de sus-
pendre l'importation de ces
matières et l'encouragement de
la production nationale. Le P-DG
du Groupe Asmidal n'a pas man-

qué, par ailleurs, de lancer un
appel aux différents intervenants
dans le secteur de l'Agriculture
quant à la nécessité d'utiliser les
engrais pour augmenter le volu-
me de production afin de parve-
nir à l'autosuffisance qui est l'une
des priorités des autorités
publiques. Aussi, l'invité de la
Chaine 2 de la Radio nationale a
indiqué que l'Etat a «déployé de
grands efforts pour organiser le
marché de l'urée en soutenant le
prix de cette matière que les
agriculteurs parviennent à
acquérir à des prix raisonnables
et très en deçà de son prix sur le
marché international». M.

Houaine a, d'autre part, lancé un
appel à l'ensemble des agricul-
teurs à participer au projet pro-
metteur mis en place par l'Etat
pour parvenir à l'autosuffisance
alimentaire en utilisant les
engrais, en améliorant le rende-
ment de la production agricole.
Comme il les a exhortés à suivre
le processus technique élaboré
par les spécialistes pour aug-
menter les quantités de produc-
tion agricole.  

Massi S.

Avec 6 millions de tonnes par an 

L'Algérie sera leader 
en production d'engrais

Tunisie, la
cohabitation
impossible
Suite de la page une

M ais il suffit de se rap-
procher de la scène
pour voir qu'en fait, il y

a une seule masse, une socié-
té, à la marge de laquelle une
minorité s'est agitée ce same-
di, à peine des milliers, et qui
en plus ont manifesté chacun
de leur côté. Ceux qui fêtent le
14 janvier célèbrent davantage
le jour de leur arrivée au pou-
voir que celui de la chute de
Ben Ali. Et ceux qui préfèrent le
17 décembre se recueillent en
souvenir d'un supplice, celui
de Bouazizi, dans lequel conti-
nuent sûrement de se recon-
naître les classes populaires
tunisiennes. Le 14 janvier
2011, c'est d'un côté la fuite de
Ben Ali, et de l'autre, l'arrivée
au pouvoir d'Ennahdha, pous-
sant devant elle, pour mieux se
cacher dans leur ombre, ses
alliés laïcs en quête d'un des-
tin. Puis les islamistes, qui au
début s'autolimitaient, laissant
le devant la scène, les beaux
rôles aux loups solitaires, aux
généraux sans troupes, qui
leur devaient tout, se sont mis
à s'enhardir, à se dire pourquoi
pas à nous, et tout de suite, les
beaux rôles, les fonctions de
premier plan, les honneurs, le
prestige et les dorures. Le fait
est que si Kaïs Saïed n'avait
pas réagi de la façon que l'on
sait, s'il n'avait pas mis un
brusque coup d'arrêt au pro-
cessus qui culminait et dont il
était sur le point de faire les
frais, il ne serait pas en fonc-
tion à l'heure qu'il est. Il aurait
été renversé, et remplacé, ou
par Ghannouchi en personne
ou par un autre Hichem
Mechichi, qui serait un jouet
entre ses mains. L'exception
tunisienne est que la Tunisie a
été le seul pays arabe où les
islamistes, pacifiquement et au
nom de la démocratie, ont pris
le pouvoir et l'ont réellement
exercé de la chute de Ben Ali le
14 janvier 2011, à la leur le 25
juillet 2021. La nouvelle année
ne commence pas sans mon-
trer que le travail n'est pas
achevé, qu'il reste des poches
de résistance à réduire de l'an-
cien régime dominé par
Ennahdha. On n'en veut pour
preuve que les propos tenus
par des chefs de l'opposition
samedi dernier, dans lesquels
ils promettent au président en
exercice le même sort qu'à
Ben Ali.  Entre les deux camps,
il saute aux yeux que la coha-
bitation est impossible. M. H.

LA QUESTION DU JOUR
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Par Hamdi N.

S'
exprimant à l'occa-
sion des travaux de
la 2e édition de la
Conférence des

médias arabes sur «la domina-
tion mondiale et les moyens d'y
faire face sur le plan arabe»,
tenue les 13 et 14 janvier cou-
rant, M. Bouslimani a expliqué
que le monde vivait «une transi-
tion numérique ayant ouvert de
nouvelles perspectives et engen-
dré de grands défis, en tête des-
quels l'orientation du public
arabe vers les plateformes numé-
riques et l'hégémonie des
réseaux sociaux sur le marché
médiatique».

«Ces défis nous obligent à ini-
tier des démarches sérieuses
pour mettre un terme à leurs
effets néfastes à travers la mise
en place d'une stratégie unifiée
en matière de traitement avec
ses entreprises sur tous les

plans, notamment en ce qui
concerne le contenu médiatique
et la prise de décisions arabes
communes et rapides», a-t-il
poursuivi.

Le ministre a exprimé, en
outre, son souhait de voir les
conclusions de cette Conférence
constituer «une pierre angulaire
pour la mise en place d'une
conception globale et unifiée,
permettant de faire face à l'hégé-
monie numérique des ténors
médiatiques internationaux dans
le cadre d'une coopération arabe
commune et efficace ayant pour
objectif la protection de nos inté-
rêts communs, ainsi que les
valeurs et les principes de nos
sociétés arabes».

M. Bouslimani a mis en relief,
dans ce cadre, l'importance pour
les pays de «réviser leurs lois,
notamment celles relatives à la
protection des données person-
nelles, la cyber-sécurité et l'iden-
tité numérique, en plus de tout ce
qui relève du développement
technologique, à l'instar des sys-
tèmes et des législations pour
assurer la protection numérique
de tous».

«L'échange d'expertises et
d'expériences en matière de lutte
contre la cybercriminalité avec la
mise en place de mécanismes
d'action arabes fermes permet-
tront d'assurer la protection
requise contre tout éventuel hack
des réseaux locaux et garantir
leur sécurité», a-t-il ajouté. Le

ministre a, par là même, rappelé
que «l'Algérie qui a réussi l'orga-
nisation du premier Sommet
arabe numérique en novembre
dernier, ne ménagera aucun
effort en vue de mener à bien les
efforts communs face à la domi-
nation numérique mondiale»,
soulignant que «l'Algérie œuvre,
dans le cadre de cette
démarche, à asseoir un système
juridique adéquat, trouver des
sociétés spécialisées dans la
sécurité des données et la crédi-
bilité des informations, mais

aussi redynamiser le rôle des
médias, notamment ceux digi-
taux, à travers la formation». 

Il a, dans le même cadre, sou-
ligné que «les nouveaux crimes
du cyberspace peuvent porter
atteinte à la sécurité nationale,
d'où l'impérative activation de la
veille informatique», notamment
avec la présence de certains
acteurs détenant des capacités à
ne pas sous-estimer en termes
de hacking des systèmes de pro-
tection. 

S'exprimant sur cette

Conférence, le ministre de la
Communication s'est félicité des
«efforts inlassables de la Ligue
arabe en vue d'unifier les rangs
arabes en traitant avec les géants
de la technologie et en faisant
face au monopole numérique
imposé par ces entreprises mon-
diales», saluant, dans le même
contexte, «les efforts de l'Union
de radiodiffusion des Etats
arabes dans l'organisation de
cette deuxième Conférence et le
choix pertinent de son thème».

H. N.

Bouslimani depuis Tunis, au sujet de l'hégémonie numérique

«Mettre en place une conception unifiée
pour protéger les intérêts arabes»

U n défilé de tenues tradi-
tionnelles algériennes a
été organisé samedi au

Palais de la culture Moufdi-
Zakaria, en l'honneur des délé-
gations officielles participant au
Championnat d'Afrique des
nations de football des joueurs
locaux (CHAN 2022), qui s'est
ouvert vendredi soir. 

Organisé par le ministère de
la Culture et des Arts, en présen-
ce de la ministre du secteur, Mme

Soraya Mouloudji, du petit-fils du
défunt leader sud-africain,
Nelson Mandela, M. Zwelivelile
Mandela, et de son épouse, ce
défilé tend à mettre en exergue
les composantes et la richesse
du patrimoine culturel algérien,
outre sa valorisation et sa pro-
motion. 

Le défilé a vu la participation
des maisons de haute couture
«Lala Zahra Dilmi» et «Yacef»,
spécialisées dans les tenues tra-
ditionnelles, ainsi que des modé-

listes stylistes Mahassine
Herzallah et Feriel qui ont pré-
senté une collection variée de
tenues traditionnelles pour
femmes représentant différentes
régions du pays. 

Le défilé a été l'occasion de
découvrir de magnifiques tenues
avec une touche moderne, à
l'instar du caftan algérien, du
karakou algérois, de la gandoura
constantinoise, du badroune
algérois, de la tenue naili, de la
melhfa chaouie et autres, ainsi
que plusieurs accessoires pour
accompagner ces tenues
comme khit er rouh et la mhaz-
ma. Le public a également
apprécié des morceaux de
musique exécutés par les musi-
ciens et artistes de l'Association
algéroise de musique andalou-
se «Ahl el Fen» qui ont accom-
pagné ce défilé. A l'occasion, la
ministre de la Culture et des Arts
a indiqué que cette activité cul-
turelle «s'inscrit dans le cadre du

programme culturel tracé pour
accompagner le CHAN, avec la
participation de modélistes sty-
listes représentant différentes
régions du pays, et ce, en l'hon-
neur du petit-fils de Nelson
Mandela et de son épouse». 

Le petit-fils du leader sud-afri-
cain Nelson Mandela,
Zwelivelile Mandela, a remercié
l'Algérie au nom de sa famille
pour l'invitation au Championnat
d'Afrique des nations de football
(CHAN 2022), soulignant que
«son grand-père Nelson
Mandela considérait l'Algérie
comme son pays (...) et c'est
pour notre famille une seconde
patrie». Il s'est réjoui de sa pré-
sence en Algérie et de l'hospita-
lité des Algériens.

«C'est également un honneur
pour nous d'être conviés par la
ministre de la Culture et des Arts
à découvrir la belle culture du
peuple algérien», a-t-il ajouté,
estimant que les tenues tradi-

tionnelles algériennes sont
«belles et raffinées». Lorsqu'il est
venu en Algérie au début des
années 1960, Nelson Mandela
«était en quête de solidarité et
de soutien en faveur de la lutte
du peuple sud-africain pour sa
liberté, mais aussi d'unité pour le
continent africain de son extrê-
me nord à travers l'Algérie à son
extrême sud à travers l'Afrique
du Sud», a-t-il tenu à rappeler.
«Nous pouvons unifier notre
continent pour parler d'une
seule voix», a-t-il poursuivi.

«Nous retournerons en
Afrique du Sud avec plein 
d'idées sur les moyens de pro-
mouvoir la culture sud-africaine
en Algérie et la culture algérien-
ne en Afrique du Sud», souhai-
tant que les stylistes des deux
pays échangent des visites.

Le Championnat d'Afrique
des nations de football se pour-
suit jusqu'au 4 février. 

Racim S.

En l'honneur des délégations officielles participant au CHAN  

Défilé de tenues traditionnelles
algériennes à Alger 

Le ministre de la Communication, Mohamed Bouslimani, a mis en avant, samedi à Tunis, l'importance de
mettre en place une conception globale et unifiée dans le cadre de la coopération arabe commune pour lutter

contre l'hégémonie numérique des ténors médiatiques et protéger les intérêts des pays arabes, ainsi que les valeurs
et les principes de leurs sociétés.

Partis/Activité
Le MSP tiendra son 8e

congrès en mars prochain 
Le président du Mouvement de
la Société pour la paix (MSP),
Abderrezak Makri, a annoncé,
samedi à Alger, la tenue du 8e

congrès de son parti les 16 et
17 mars prochains. M. Makri a
fait savoir, au terme de la 10e

session du Conseil national
consultatif du MSP, que le 8e

congrès se tiendra les 16 et 17
mars prochains, ajoutant que
ce dernier «accorde la priorité
aux idées et aux programmes». 
Dans le même contexte, M.
Makri a évoqué le rôle des
partis dans «le développement
de l'action politique et
l'édification nationale», étant «un
réservoir de pensées et de
programmes, mais aussi une
école pour former les
générations en matière de
gestion des affaires publiques».
S'agissant de l'interaction du
MSP avec les différentes parties
politiques, M. Makri a réitéré sa
disposition à les rencontrer,
soulignant que «le Mouvement
est ouvert à toutes les parties en
adéquation avec son ambition
d'avoir un rôle au service du
pays sur différents plans». Par
ailleurs, le Conseil national
consultatif a affirmé, dans son
communiqué final, l'impératif de
poursuivre l'action dans le
cadre de l'initiative de la
«Déclaration d'Alger» pour
l'unification des rangs
palestiniens, appelant
l'ensemble des Etats arabes à
«s'acquitter de leur rôle
historique pour soutenir la
cause palestinienne». 

G. H.



Par Salima K.

I
l s’agit de la mise en place
d’une procédure simplifiée
réservée aux traitements des
demandes introduites par

ces entreprises, a précisé la
même source. Cette procédure
simplifiée concerne l’agrément
au régime des achats en franchi-
se de TVA, le remboursement
des crédits de TVA et de l’avan-
ce financière de 30 %, ainsi que
les attestations de situation fisca-

le, en cas de transfert de fonds à
l’étranger en relation avec les
opérations d’exportation, a
détaillé le communiqué. Par
ailleurs, la DGI a mis à la disposi-
tion de ces entreprises une
adresse électronique «sadiratou-
ka.contactdgi@mf.gov.dz», afin
de s’informer, «dans les meilleurs
délais, sur les procédures fis-
cales en relation avec l’activité
exercée et de faire part des diffi-
cultés éventuellement rencon-
trées en la matière».  S. K.
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Des mesures d'accompagnement 
en faveur des entreprises exportatrices  
 La Direction générale des impôts (DGI)
a annoncé, samedi dans un communiqué,

des mesures d'accompagnement 
en faveur des entreprises réalisant 

des opérations d'exportation de biens 
et de services.  

Crise économique au Liban
Téhéran se dit prêt
à aider Beyrouth 

L’IRAN est prêt à aider le Liban
dans la construction de centrales
électriques, a déclaré à Beyrouth
le ministre iranien des Affaires
étrangères, Hossein
Amirabdollahian, alors que le
pays méditerranéen est aux
prises avec une profonde crise
économique. S’exprimant lors
d’une conférence de presse ven-
dredi à Beyrouth, Hossein
Amirabdollahian a déclaré que
son pays était prêt à construire
les centrales électriques dont le
Liban a besoin dans le cadre
d’un accord qui sera finalisé. Le
Liban souffre d’une pénurie 
d’électricité, une grande partie de
la production d’électricité du pays
provenant de générateurs diesel.
En conséquence, de nombreux
Libanais doivent vivre plusieurs
heures par jour sans électricité.
Le ministre iranien a en outre
ajouté qu’il avait discuté avec son
homologue libanais, Abdallah
Bou Habib, des moyens de pro-
mouvoir le commerce ainsi que la
coopération économique et tou-
ristique, a rapporté l’agence de
presse iranienne Tasnim. N. T.

Chine 
Pékin table sur

une croissance de
son PIB de plus de
4,5 % pour 2023

PÉKIN table sur une croissance
de son PIB de plus de 4,5 % pour
2023, a déclaré, hier, le maire par
intérim de la ville, Yin Yong, dans
un rapport d’activité du gouverne-
ment présenté à la session
annuelle de l’Assemblée populai-
re municipale de Pékin. La capita-
le chinoise a également fixé des
objectifs pour d’autres indicateurs
économiques majeurs pour l’an-
née en cours, notamment un taux
de chômage urbain recensé de 
5 % ou moins. Autre objectif fixé
par les responsables de Pékin,
une croissance de l’indice des
prix à la consommation d’environ
3 %, selon le rapport d’activité du
gouvernement. 

R. E.

Des milliers de conteneurs
remplis de denrées alimen-

taires essentielles, de matières
premières et d’équipements
médicaux sont bloqués dans le
port de Karachi, au Pakistan,
alors que le pays est aux prises
avec une crise de change déses-
pérée. En raison d’une pénurie
de dollars, les banques refusent
d’ouvrir de nouvelles lettres de
crédit pour les importateurs,
affectant une économie déjà
mise à mal par une inflation galo-
pante et une croissance en
berne. «Je suis dans ce métier
depuis 40 ans et je n’ai jamais
connu pire période», témoigne
pour l’AFP Abdul Majeed, un res-
ponsable de l’Association pakis-
tanaise des agents des douanes
(APCAA). Au port de Karachi
(Sud), des milliers de conteneurs
maritimes sont bloqués dans l’at-
tente du paiement, remplis de
produits cruciaux pour l’écono-
mie pakistanaise.Tout est
concerné, des biens de luxe aux
denrées alimentaires, en passant
par les produits chimiques ou
pharmaceutiques, et de l’équipe-
ment médical vital.

«Nous avons des milliers de
conteneurs coincés au port à
cause d’un manque de dollars»,
explique Maqbool Ahmed Malik,
président de l’APCAA, qui préci-
se que le volume d’opérations y
a baissé au moins de moitié.

Cette semaine, les réserves de
devises de la banque d’Etat sont
tombées à moins de 6 milliards
de dollars au début 2023, au
plus bas depuis près de neuf ans
– avec des obligations de plus
de 8 milliards de dollars pour le
seul premier trimestre. Les
réserves sont suffisantes pour
payer environ un mois d’importa-
tions, selon les analystes.
L’économie pakistanaise s’est
effondrée parallèlement à une
crise politique latente, avec une
chute de la roupie et une inflation
qui atteint des niveaux inégalés
depuis des décennies.

Les inondations dévastatrices
de cet été et une importante
pénurie d’énergie ont accentué
la pression. L’énorme dette de
ce pays d’Asie du Sud – qui
s’élève actuellement à 274 mil-
liards de dollars, soit près de 90
% du produit intérieur brut – et
les difficultés récurrentes à la
rembourser le rendent particuliè-
rement vulnérable aux chocs
économiques.

Accord avec le FMI

Islamabad a placé ses
espoirs dans un accord avec le
FMI, négocié sous le dernier diri-
geant Imran Khan, mais le der-
nier paiement est en attente
depuis septembre. Le prêteur
mondial exige le retrait des sub-

ventions restantes sur les pro-
duits pétroliers et l’électricité,
destinées à aider les 220 millions
d’habitants à faire face au coût
de la vie. Cette semaine, le
Premier ministre Shehbaz Sharif
a exhorté le FMI à lui laisser un
peu de répit pour faire face à
cette situation «cauchemar-
desque». «Je dois faire la queue
pendant deux ou trois heures
pour acheter de la farine subven-
tionnée, les prix sont inabor-
dables», déplore Zubair Gul,
père de quatre enfants et tra-
vailleur journalier à Karachi.

Pour Shah Meer, un employé
de bureau, emprunter à des
proches ou utiliser des cartes de
crédit est le seul moyen de s’en
sortir : «Un homme ordinaire ne
peut pas se permettre d’acheter
du lait, du sucre ou des
légumes». Avec les élections pré-
vues à la fin de l’année, mettre
en œuvre les conditions exigées
par le FMI serait un suicide poli-
tique, mais il est peu probable
que le Pakistan obtienne un nou-
veau crédit sans faire au moins
quelques coupes. Jeudi, les
Emirats arabes unis ont accepté
de prolonger un prêt de 2 mil-
liards de dollars et accordé au
pays un milliard de dollars sup-
plémentaires, l’aidant à éviter un
défaut de paiement immédiat. La
semaine dernière, plus de 9 mil-
liards de dollars d’aides interna-

tionales ont été promises pour
reconstruire le pays afin notam-
ment qu’il résiste mieux aux
assauts du changement clima-
tique. Néanmoins, ces fonds ne
suffiront pas à résoudre la crise
du change actuelle, raison pour
laquelle M. Sharif continue de
faire pression sur ses alliés,
notamment l’Arabie saoudite, le
Qatar et Pékin, qui a investi des
milliards dans le cadre du projet
de corridor économique Chine-
Pakistan (CPEC).La crise du
change a aggravé les difficultés
des fabricants de textiles – repré-
sentant environ 60 % des expor-
tations pakistanaises – qui ont
souffert des pénuries d’énergie,
des dégâts causés aux cultures
de coton pendant les inonda-
tions et d’une récente augmenta-
tion des taxes.

A Faisalabad, centre de l’in-
dustrie textile, environ 30 % des
métiers à tisser sont arrêtés, les
autres travaillant un jour sur
deux, a déclaré Baba Latif
Ansari, responsable du syndicat
Labour Qaumi Movement. «Plus
de 150 000 travailleurs qui étaient
venus des villages environnants
pour travailler ici ont dû rentrer
en raison du manque de travail
ces dernières semaines. D’autres
restent assis à la maison en
espérant que la situation s’amé-
liore», explique-t-il à l’AFP.

Farid L./ AFP

Allemagne 

Inauguration d'un deuxième terminal de gaz liquéfié
Le chancelier allemand Olaf

Scholz a inauguré, samedi, le
terminal d’importation de gaz
naturel liquéfié (GNL) dans le
port de Lubmin, sur la mer
Baltique, destiné à compenser
l’arrêt des livraisons de gaz
russe à la première économie de
la zone euro. Le terminal sert à
réceptionner et à transformer le
gaz livré par navire sous forme
liquide pour le retransformer en

gaz. Il doit pouvoir «couvrir envi-
ron 5 % de la demande du pays»,
selon le groupe français
TotalEnergies, qui a construit le
terminal, en partenariat avec
Deutsche ReGas. C’est le
deuxième terminal de GNL
ouvert en Allemagne après 
l’inauguration de celui de
Wilhemshaven, sur la mer du
Nord, mi-décembre. Le chance-
lier s’est voulu rassurant : «Les

prix baissent en Europe», après
la flambée des derniers mois, a-
t-il déclaré. «C’est grâce aux
décisions que nous avons prises
et que nous avons préparées
très tôt...», a-t-il assuré.
TotalEnergies va également
approvisionner le terminal et
devient ainsi «l’un des principaux
fournisseurs de GNL en
Allemagne», selon un communi-
qué. Quatre autres terminaux

flottants suivront dans l’année
en Allemagne, après des chan-
tiers menés au pas de charge
grâce aux milliards d’euros
débloqués par Berlin. Ces nou-
velles installations en Allemagne
fourniront un tiers des besoins
en gaz du pays, éloignant, pour
le moment, les scénarios de
pénuries massives encore évo-
qués il y a quelques mois. 

Agences

Pakistan

L'économie au ralenti face à l'assèchement des réserves en dollars
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Une vingtaine de participants 
au concours du meilleur pain

Blida 

Par Hamza D.

«L
a majorité des participants à
cette compétition sont des
femmes représentant plu-
sieurs wilayas, dont Souk

Ahras, Constantine, Alger et Blida», a indi-
qué la présidente de l'association organi-
satrice, Hafidha Kacimi.

Elle a ajouté que ce concours «se veut
une contribution pour la sauvegarde des
recettes traditionnelles, d'une part, et l'en-
couragement des femmes au foyer à
investir dans des projets qui leur permet-
tront d'améliorer leur niveau de vie, d'autre
part».

Les visiteurs de cette manifestation,
qui ont eu la possibilité d'acheter diffé-
rents types de pain confectionnés par les
concurrents, ont été sensibilisés par les
organisateurs à l'importance de consom-
mer du pain sain, sans produits chi-
miques ajoutés et sans améliorants.

L'évaluation des recettes présentées
est assurée par un jury englobant des
spécialistes du domaine, dont le chef
Ahmed Kheir Eddine, connu sous le nom

de «Midou».
Ce dernier a expliqué que les

membres du jury axeront leur évaluation

sur la qualité des matières premières utili-
sées, notamment naturelles.

Des points supplémentaires seront

attribués à la méthode de cuisson, la
forme et la manière dont le pain est pré-
senté, a-t-il ajouté, relevant que chaque
concurrent est tenu de présenter au
moins cinq types de pain sur sa table.

A noter que cette 2e édition du
concours du meilleur pain est organisée
en coordination avec la Direction de la
jeunesse et des sports.

H. D.

U n concours régional du
meilleur article traitant
des traditions et cou-

tumes liées à la célébration de
Yennayer a été lancé samedi
par la bibliothèque principale
de lecture publique Dr Yahia-
Bouaziz de Mascara, à l'occa-
sion de la célébration du nou-
vel An amazigh, a-t-on appris
auprès de cette institution cul-
turelle.

Le concours s'adresse aux
élèves des établissements
scolaires et aux adhérents des
structures culturelles, aux uni-

versitaires et aux jeunes por-
tés sur l'écriture et issus des
wilayas de Mascara, Sidi Bel-
Abbès, Relizane et Saïda,
selon la même source. 

Les participants au
concours doivent rédiger un
long article mettant en éviden-
ce les coutumes et les tradi-
tions les plus importantes des
familles dans chacune des
wilayas concernées, notam-
ment en ce qui concerne la
manière de célébrer le nouvel
An amazigh. Les articles des
participants seront reçus par

e-mail à la bibliothèque de
Mascara ainsi que sur sa page
officielle sur les sites des
réseaux sociaux.

Les articles de ce concours
seront évalués par un jury
composé d’enseignants de
l'université «Mustapha-
Stambouli» de Mascara, des
écrivains et auteurs de la
wilaya. 

Les trois lauréats de ce
concours seront annoncés
courant de la semaine pro-
chaine, selon la même source.

L'organisation du concours

s'inscrit dans le cadre du pro-
gramme de la célébration de
Yennayer, élaboré par la
bibliothèque principale de lec-
ture publique qui comprend
également la mise sur pied
d'expositions de livres dans
les deux bibliothèques atte-
nantes au chef-lieu de wilaya
et d'El Matmor, ainsi que des
communications autour de la
symbolique de la célébration
du nouvel An amazigh par des
élèves des établissements
scolaires.

Dalil Y.

n La 2e édition du concours du meilleur pain, traditionnel et moderne, organisée par l'association «Wouroud El Mostakbal»,
samedi à Blida, a vu la participation d'une vingtaine de concurrents de différentes wilayas du pays.

Mascara 

Concours régional du meilleur article sur
les coutumes et traditions de Yennayer

S oixante-sept demandes d'investis-
sement dans l'aquaculture ont été
enregistrées au cours des deux

dernières années par la Direction de la
pêche et de l'aquaculture (DPA) de la
wilaya d'Ain Defla, a-t-on appris, samedi,
auprès de cette institution.

«Sur les 67 demandes d'investisse-
ment dans l'aquaculture, 18 ont été dépo-
sées au niveau de l'Agence nationale
d'appui et de développement de l'entre-
preneuriat (Anade), 24 à l'Agence natio-
nale de gestion du microcrédit (Angem),
tandis que 17 dossiers concernent l'inves-
tissement dans l'aquaculture intégrée à
l'agriculture», a déclaré à l'APS, le premier
responsable du secteur, Abdelhakim
Lazaar. Le responsable a ajouté, dans le
même contexte, que plusieurs investis-
seurs intéressés par ce créneau ont déjà
finalisé les études de leurs projets et

attendent «l'octroi d'un foncier qui leur
permettra de concrétiser et de lancer
leurs unités de production», a-t-il souli-
gné.

M. Lazaar a relevé que l'un des axes
sur lesquels repose la stratégie du sec-
teur consiste à créer des zones d'activités
aquacoles à travers la wilaya pour la
domiciliation des projets d'investisse-
ment, indiquant que l'identification de ces
zones a déjà commencé à travers plu-
sieurs communes et qu'elles seront pré-
sentées à la commission d'octroi des
concessions qui étudiera la faisabilité et
l'opportunité de leur création.

Le secteur mise également sur l'inves-
tissement dans l'aquaculture intégrée à
l'agriculture qui a déjà porté ses fruits à
Ain Defla, relève M. Lazaar, assurant 
qu'une trentaine de bassins agricoles, à
travers la wilaya, ont déjà été ensemen-

cés avec des alevins de tilapia et de
carpe.

Le directeur affirme que le développe-
ment du secteur de la Pêche et de l'aqua-
culture, au niveau local, «doit se faire à
travers l'investissement privé», indiquant
que ses services «sont en train de tra-
vailler avec des personnes qui ont les
fonds nécessaires et des terrains pour se
lancer dans ce créneau».

Il a noté, par ailleurs, que l'opération
de vente promotionnelle de la daurade et
du Tilapia se poursuivait toujours au
niveau des poissonneries d'Ain Defla et
de Khemis Miliana et dans d'autres points
de vente ouverts à travers la wilaya.

Six concessionnaires exploitent les 5
barrages hydrauliques de la wilaya d'Ain
Defla, avec une production annuelle de
près de 300 tonnes de poisson, a-t-il sou-
ligné.                                            Faty B.

Ain Defla

Une soixantaine de demandes d'investissement 
dans l'aquaculture depuis 2021 

Béchar
Plus de 1 570 exploitations

agricoles raccordées au
réseau d'électrification

Un total de 1 577 exploitations agricoles,
à travers la wilaya de Béchar, ont été
raccordées au réseau d'électrification
jusqu'à fin 2022, a-t-on appris, hier, de la
Direction locale de la distribution de
l'électricité et du gaz, filiale de Sonelgaz.
L'électrification de ces exploitations,
réparties sur 53 périmètres agricoles, a
nécessité la réalisation d'un réseau de
transport et distribution de l'énergie
électrique de 1 070,34 km linéaires avec
ses équipements, a précisé Linda
Mekkaoui, chargée de la communication
de la Direction de distribution.
Cette réalisation qui a touché les onze
communes de la wilaya, vient en
application des recommandations des
autorités publiques, appelant les
services du Groupe Sonelgaz à
accompagner l'investissement agricole,
et ce, dans le but de contribuer à la
promotion et au développement du
secteur, en plus de la prise en charge
conséquente des préoccupations des
agriculteurs en matière de l'accès à
l'énergie électrique, a-t-elle souligné.
Elle a permis aussi d'assurer une
couverture totale des besoins des
agriculteurs des zones frontalières de la
wilaya, à l'instar de Beni-Ounif (110 km
au nord de Béchar), où il a procédé au
raccordement au réseau électrique de
24 exploitations agricoles situées dans le
périmètre agricole de «Bouali», ont
indiqué des responsables locaux du
Groupe Sonelgaz. 

J. N.
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Doter l'hôpital Mustapha-Pacha d'équipements
de pointe pour améliorer la qualité de service 

Abdelhak Saihi, ministre de la Santé

Par Faten D.

L
ors d'une visite d'ins-
pection à l'EHU
Mustapha-Pacha en
compagnie du wali

d'Alger, Abdennour Rabehi, le
ministre a affirmé que certains
services avaient été aménagés et
d'autres dotés de matériels et
d'équipements de pointe, ajou-
tant que «l'intérêt accordé à la
prise en charge médicale du
citoyen s'inscrit dans le cadre
des orientations du président de
la République, Abdelmadjid

Tebboune».
Pour M. Saihi, «la dotation de

cet établissement hospitalier de
technologies de pointe contri-
buera à améliorer la qualité des
services fournis aux patients et
celle de la prise en charge des
cas graves, tout en renforçant la
formation pour une meilleure
maîtrise de ces équipements».

Quant à la numérisation des
structures hospitalières, le
ministre a souligné qu'elle «est
devenue une réalité concrète en
matière de gestion des établisse-

ments», facilitant ainsi «le service
au profit des personnels et des
patients après l'abandon du
papier».

Concernant les ruptures d'ap-
provisionnement de certains
types de médicaments, enregis-
trées au cours des dernières
semaines, notamment ceux des-
tinés au traitement des cancers,
M. Saihi a rassuré les citoyens à
ce propos, affirmant que ces rup-
tures «ne représentent que 20 %,
la Pharmacie centrale des hôpi-
taux (PCH) étant sur la voie d'y
remédier».

Concernant les rendez-vous
relatifs à la radiothérapie et aux
examens scanners pour les can-
céreux, le ministre a expliqué
que grâce aux équipements de
pointe fournis aux établisse-
ments hospitaliers et à la numéri-
sation du secteur, ces «difficultés
seront aplanies».

A noter que le ministre de la

Santé avait entamé sa visite au
centre d'imagerie médicale ayant
bénéficié d'un nouvel appareil
d'imagerie par résonance
magnétique (IRM) et d'un
angioscanner, avant d'inspecter
le service de médecine légale,
réaménagé et renforcé par la
technique de pointe d'analyses

ADN et le centre de transfusion
sanguine, doté également 
d'équipements modernes ainsi
que la Pharmacie centrale de 
l'établissement,  également
réaménagée, et le service des
urgences médicales après sa
numérisation.

F. D.

 Le ministre de la Santé, Abdelhak Saihi, a
indiqué, samedi à Alger, que doter

l'Etablissement hospitalo-universitaire (EHU)
Mustapha-Pacha d'équipements médicaux de
pointe permettrait d'améliorer la qualité des
prestations fournies et de faciliter le travail

de ses staffs. 

M a g h r e b Lundi 16 janvier 2023

L e secteur de la Santé dans la wilaya
de Mostaganem a franchi des
étapes importantes à l'effet d'amé-

liorer la qualité des prestations de santé.
L'année 2021 a pris fin à Mostaganem
avec la réalisation du Centre hospitalier
universitaire (CHU) après sept années de
retard durant lesquelles la réévaluation
financière de ce projet a été faite à plu-
sieurs reprises. Sa réalisation et son équi-
pement  avaient nécessité à l'Etat plus de
4,25 milliards DA.

Après sa réalisation, les autorités
locales avaient ainsi entamé les opéra-
tions de transfert des services de santé de
l'ancienne unité hospitalière (hôpital
Ernesto- Che-Guevara) vers la nouvelle
unité (hôpital de 240 lits), notamment la
médecine interne, la gastro-entérologie, la
radiologie et les laboratoires d'analyses
médicales. Parallèlement au transfert pro-
gressif des patients vers le nouvel établis-
sement de santé, différents blocs opéra-
toires chirurgicaux ont été aménagés et
organisés. Le service de chirurgie généra-
le a été ouvert, ce qui a considérablement
amélioré les conditions d'hospitalisation
et permis d'assurer des prestations de

qualité.
Le personnel médical et paramédical

de la wilaya a exprimé sa grande satisfac-
tion après le démarrage effectif des tra-
vaux au CHU, notamment les professeurs
hospitalo-universitaires et les étudiants de
la Faculté de médecine de l'Université
«Abdelhamid-Benbadis», ravis de cette
réalisation qui permet d'assurer des
stages pratiques et de créer un environne-
ment propice à la recherche scientifique
dans différentes disciplines.

Selon le décanat de la Faculté de
médecine, créée en 2012, la nouvelle ins-
tallation aura un impact important sur la
stabilité des professeurs hospitaliers uni-
versitaires et la promotion de la formation
de base des médecins, un complément
qualitatif aux équipements dont dispose
l'Université, comme le centre de simula-
tion médicale, le quatrième du genre au
niveau national.

De même, le Conseil local d'éthique
médicale, l'Association des médecins
généralistes et plusieurs associations acti-
vant dans le domaine du soutien social et
humanitaire des malades du cancer ont
souhaité que le CHU de Mostaganem dis-

pose d'un service de radio-oncologie
dans les plus brefs délais.

Réhabilitation de l'ancien
hôpital

Après l'entrée en service effective de la
deuxième unité (hôpital Moudjahid
Boumediene-Bensmaïn) au CHU de
Mostaganem, les pouvoirs publics se sont
ainsi lancés dans une vaste opération 
d'aménagement de la première unité
(hôpital Ernesto-Che-Guevara), permet-
tant la réhabilitation des différents
pavillons et services médicaux, ainsi que
l'amélioration de la performance de ses
installations.

En effet, les travaux de restauration et
de réhabilitation pour lesquels a été
dégagée une enveloppe financière de
plus de 500 millions DA, ont débuté en
août 2022, en coordination avec le
bureau chargé des études et le Conseil
médico-scientifique de cette unité sanitai-
re, qui a également concerné le service
des urgences médico-chirurgicales se
trouvant dans l'ancien quartier populaire
de Tigditt.

Entre-temps, un service provisoire a

été créé à l'hôpital «Moujahid
Boumediene-Bensmaïn» qui comprend
un centre de tri des patients, deux salles
d'urgences médico-chirurgicales, deux
salles de chirurgie et de traumatologie et
32 lits de suivi médical, dont 16 pour les
soins médicaux après intervention chirur-
gicale, en plus du service de réanimation
de 10 lits, équipé des derniers équipe-
ments de santé.

Au cours de la même période, l'établis-
sement hospitalier «Adjal-Bellatrache»,
dans la commune d'Aïn Tedeles, a béné-
ficié d'une opération similaire ciblant cer-
tains pavillons et services médicaux, en
plus de l'acquisition de 13 appareils de fil-
tration du sang pour améliorer et étendre
les services de l'unité néphrologie.

Quelque temps après, les autorités
locales ont décidé de s'intéresser à la
prise en charge des insuffisants rénaux
dans les communes de l'extrême Est de
la wilaya. Dans ce cadre, six appareils
d'hémodialyse ont été acquis et un espa-
ce alloué à cette structure sanitaire à l'éta-
blissement hospitalier de la commune
d'Achâacha (80 km à l'est de
Mostaganem). Kamel L.

Mostaganem

D'importants progrès pour offrir des prestations médicales de qualité
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Par Rosa C.

Il s’agit de la manifestation la
plus importante depuis la
prestation de serment le 29

décembre du gouvernement
alliant des partis de droite, d’ex-
trême droite et ultraorthodoxes
juifs, le plus à droite de l’histoire
de ce pays d’un peu plus de 9
millions d’habitants. Vers 21h00
(19h00 GMT), la place Habima
dans le centre de Tel-Aviv était
pleine et la foule débordait dans
les rues adjacentes, selon des
journalistes de l’AFP sur place.
En l’absence d’estimations offi-
cielles, plusieurs médias ont indi-
qué que 80 000 manifestants s’y

étaient rassemblés, citant des
«sources policières». Des ras-
semblements plus restreints se
sont tenus simultanément à
Jérusalem, où environ un millier
de manifestants se sont rassem-
blés devant la résidence du pré-
sident israélien, Isaac Herzog et
de M. Netanyahu, selon les
médias locaux, et à Haïfa, la
grande ville du nord du pays. Les
manifestants répondaient à l’ap-
pel d’une organisation anticor-
ruption, autour de mots d’ordre
appelant à «sauver la démocra-
tie» et à empêcher «le renverse-
ment du régime politique» en
vigueur en Israël depuis sa créa-

tion en 1948. Des partis, du
centre, de gauche et l’alliance
des partis arabes Hadash-Taal,
ont appelé les Israéliens à mani-
fester en particulier contre la
réforme de la justice présentée le
4 janvier par le gouvernement de
Benjamin Netanyahu, poursuivi
dans plusieurs dossiers de cor-
ruption présumée. Ils deman-
dent aussi la démission du Chef
du gouvernement à cause de
ces affaires. A cela s’agrègent
d’autres mécontents : opposants
à la colonisation israélienne en
Cisjordanie, territoire palestinien
occupé, ou mouvements de
défense LGBTQ inquiets de la
présence au gouvernement de
ministres ouvertement homo-
phobes. Sur la place Habima,
l’ambiance était bon enfant. De
nombreux Israéliens étaient
venus en famille malgré la pluie
et les manifestants ont scandé
leurs slogans sous une mer de
parapluie, a constaté un journa-
liste de l’AFP. Plusieurs person-
nalités politiques, dont la chef du
parti travailliste Meirav Michaeli,
l’ancien ministre de la Défense
Benny Gantz et l’ancienne
ministre des Affaires étrangères
Tzipi Livni étaient présents. «La

situation est inquiétante et
effrayante», a confié Aya Tal, 22
ans, qui travaille dans la high
tech. «On veut nous prendre nos
droits. Ça me fait peur de me dire
qu’on laisse les choses se faire
en silence (...) on doit s’unir», a-t-
elle ajouté. Les pancartes bran-
dies par les manifestants ren-
daient compte de la diversité des
revendications : «Le temps est
venu de faire tomber le dicta-
teur», «Gouvernement de la
honte», «Il n’y a pas de démocra-
tie avec l’occupation», «Bibi ne
veut pas de démocratie, nous
n’avons pas besoin de fascistes
à la Knesset», «Tu aimeras l’autre
comme toi-même» écrit en
hébreu et en arabe. Mais c’est le
slogan «Démocratie,
démocratie» qui revenait le plus
souvent. Le public «n’acceptera
pas (...) la destruction des
valeurs qui sont à la base de
notre système», a dit l’ancienne
juge de la Cour suprême, Ayala
Procaccia, en prenant la parole
sur le podium. «Nous sommes à
un moment fatidique pour l’avenir
moral d’Israël», a-t-elle ajouté. En
l’absence de Constitution officiel-
le écrite, le pouvoir judiciaire est
en Israël le seul en mesure de

contrôler le gouvernement et de
sauvegarder les droits indivi-
duels. Les critiques de la réforme
judiciaire estiment qu’elle accor-
derait un contrôle illimité au
Premier ministre, mettant en
danger la démocratie israélienne
telle qu’elle existe depuis 1948.
Ils disent craindre une dérive
vers une démocratie illibérale.
De juillet 2020 à juin 2021, le
Mouvement des drapeaux noirs
avait soutenu une campagne de
contestation de longue haleine
contre M. Netanyahu pour exiger
sa démission à cause des scan-
dales de corruption auxquels il
est mêlé. Chef du Likoud, le
grand parti de la droite israélien-
ne et détenteur du record de lon-
gévité à la tête du gouvernement
israélien, M. Netanyahu a été
chassé du pouvoir en 2021 par
une coalition électorale hétérocli-
te qui aura tenu moins d’un an. Il
a pris fin décembre la tête d’un
nouveau gouvernement à l’issue
des élections législatives de
novembre, les cinquièmes en
quatre ans, dont les résultats
témoignent du morcellement de
l’électorat et des divisions
internes de la société.

R. C.

Proche-Orient 

Une ancienne députée afgha-
ne a été tuée, ainsi qu’un de

ses gardes du corps, dans la
nuit de samedi à dimanche, à
son domicile à Kaboul par des
hommes armés, a indiqué la
police. Mursal Nabizada «a été
abattue dans la nuit par des
inconnus», a déclaré à la presse
le porte-parole de la police,
Khalid Zadran. Un de ses frères
a également été blessé dans l’at-
taque, a détaillé la même source

dans un communiqué. Les
forces de sécurité ont ouvert une
enquête pour tenter de «trouver
les criminels et les remettre à la
justice», a ajouté le porte-parole
de la police. Mursal Nabizada,
32 ans, originaire de la province
de Nangarhar (est), avait été
élue députée de Kaboul en
2018. Diplômée en administra-
tion des affaires, elle a effectué
sa scolarité à Peshawar, au
Pakistan voisin, avant de retour-

ner en Afghanistan. Son ancien-
ne collègue au Parlement
Mariam Solaimankhil, a rendu
hommage à une «véritable pion-
nière». «Une femme forte, au
franc-parler, qui défendait ce en
quoi elle croyait, même face au
danger», a-t-elle tweeté. «Bien
qu’on lui ait offert la possibilité de
quitter l’Afghanistan, elle a choisi
de rester et de se battre pour son
peuple», a souligné Mariam
Solaimankhil. R. I.

Une ancienne députée abattue à Kaboul
Afghanistan

A Tel-Aviv, des dizaines de milliers d’Israéliens
conspuent Netanyahu et «les fascistes»

 Plusieurs dizaines de milliers d'Israéliens
ont manifesté, samedi soir à Tel-Aviv, pour

clamer leur refus de la politique de la
coalition au pouvoir autour de Benjamin
Netanyahu, dont ils craignent une dérive

antidémocratique.

Durant plus d’une décennie le retrait américain de
l’Afghanistan a été une épine dans le pied des différents
présidents qui se sont succédé à la Maison-Blanche. Car

après la décision éclair d’envahir le pays suite aux attentats du 11
septembre 2001 à New-York, les dirigeants américains ont rapide-
ment réalisé que le fantasme d’une transformation de
l’Afghanistan n’était pas crédible. Au final, les forces américaines
perdront durant leur invasion qui a duré 20 ans près de 4 500 sol-
dats et personnels administratifs. Le retrait d’Afghanistan était par
ailleurs demandé depuis de nombreuses années par une majori-
té du peuple américain. Toutefois, si le retrait était indispensable,
le moins que l’on puisse dire est que la façon dont il a été opéré
en août 2021 fut catastrophique. Aujourd’hui, les républicains,
nouvellement maîtres de la Chambre des représentants des
États-Unis, ont lancé une enquête parlementaire sur le retrait
chaotique des troupes d’Afghanistan en 2021, durant lequel 13
soldats américains avaient été tués dans un attentat. Michael
McCaul, président de la commission des Affaires étrangères de la
Chambre basse, a annoncé avoir demandé au secrétaire d’État
Antony Blinken une série de documents, notamment des notes
des renseignements ou des échanges avec les talibans. «Il est
absurde et scandaleux que l’administration Biden ait refusé à plu-
sieurs reprises nos demandes de droit de regard et qu’elle conti-
nue de dissimuler des informations sur le retrait», a déclaré
Michael McCaul. En cas de refus, la commission n’hésitera pas à
passer par «un processus contraignant», a-t-il prévenu. Le prési-
dent démocrate Joe Biden avait mis en œuvre le retrait des
troupes d’Afghanistan, mettant fin à la plus longue guerre qu’ait
connue l’Amérique. Mais le chaos dans lequel ces opérations 
s’étaient déroulées, ainsi que le retour au pouvoir des talibans, lui
avait valu de fortes critiques. Treize soldats américains avaient été
tués le 26 août 2021 dans un attentat à la bombe à l’extérieur de
l’aéroport de Kaboul, qui avait fait 173 morts au total. Donald
Trump avait négocié le retrait des troupes américaines
d’Afghanistan alors qu’il occupait la Maison-Blanche, mais le Parti
républicain a toujours critiqué la façon dont son successeur Joe
Biden avait mené l’opération. Le département d’État américain
n’avait pas répondu à une demande de commentaire vendredi,
mais affirme avoir fourni plus de 150 briefings aux membres du
Congrès depuis le retrait en août 2021, selon les médias améri-
cains. Et si l’on sent bien que les républicains veulent épingler les
démocrates sur ce sujet sensible, il est tout de même vrai que le
retrait américain organisé par l’administration démocrate aurait
difficilement pu se dérouler de plus piteuse manière. Le désordre,
l’anarchie absolue, les centaines de civils afghans morts lors du
départ américain doivent sans aucun doute être examinés de
près pour déterminer à quel niveau de la chaîne de commande
les erreurs ont été commises et qui devra conséquemment en
payer le prix. F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Enquête

Commentaire 
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A la veille du match face à l'Ethiopie 

Bougherra souhaite
récupérer les blessés

Par Mahfoud M.

L
e staff médical, lui, reste
méfiant et ne souhaite
donner de diagnostic
final qu'après l’écoule-

ment de 72 heures, c'est-à-dire
cet après-midi. Entre-temps, les
deux joueurs continuent de rece-
voir les soins qu’il faut pour
espérer les récupérer. Toutefois,
et pour ce qui est de Mahyous,
tout porte à croire qu'il sera ren-
trant pour ce match face à
l'Ethiopie, étant donné que sa
blessure n'est pas très grave. Le
staff technique a, par ailleurs,
scindé le groupe de joueurs en
deux, en programmant une
séance de décrassage pour les
éléments qui ont joué le premier
match face à la Lybie, alors que
les autres éléments qui n'ont pas
eu cette chance ont suivi un
entraînement intense, ponctué
par un travail tactique et des jeux
d'opposition. Une séance vidéo
a eu lieu par la suite pour tous
les joueurs, afin de revenir sur

les erreurs commises lors du
premier match. Le coach
Bougherra et ses adjoints,
Matmour et  Mesbah, se sont
déplacés au stade Nelson-
Mandela pour supervise leur pro-
chain adversaire qui a tenu en
échec le Mozambique. Le pre-
mier responsable du staff tech-
nique national a eu une idée pré-
cise sur cette équipe et adaptera
une tactique qui lui permettra de
le contrer. Il faut savoir que
Bougherra accorde une très
grande importance à ce match
qui devrait permettre à l'équipe
de prendre une option pour la
qualification au deuxième tour,
même s'il sait que la partie ne
sera pas facile face à une équipe
qui souhaite créer l'exploit pour
rester en vie et déjouer les pro-
nostics.   M. M.  

Natation / Championnat d'Algérie interclubs en grand bassin (50m)

Large domination du MC Alger
Le MC Alger a outrageusement dominé l'édition 2023 du

Championnat national interclubs de natation en grand bassin
(50m), clôturée samedi à la piscine olympique du 1er-Mai (Alger),
conservant ainsi son titre.  Le Doyen s'est emparé de la premiè-
re place au classement général mixte (messieurs et dames)
avec un total de 40.243 points, devançant largement son rival,
l'USM Alger, classé deuxième avec un ratio de 33.091 unités, au
moment où le CR Belouizdad complète le podium avec 32.310
points. Un sacre pourtant loin d'être évident pour le MCA, qui a
enregistré une importante saignée à l'intersaison, et pas des
moindres, avec le départ de plusieurs nageurs de marque,
notamment les internationaux. De son côté, l'USM Alger a
renoué avec le succès, à travers cette place de vice-champion,
lui qui était passé complètement à côté l'an dernier, avant de
subir plusieurs changements administratifs à l'intersaison, dont
une restructuration quasi complète des staffs techniques. Pour
sa part, le CRB a prouvé que les recrutements qu'il a opérés à
l'intersaison ont été judicieux, particulièrement ceux des interna-
tionaux Oussama Sahnoun et Rania Nefsi, car ce renforcement
qualitatif de son effectif lui a permis de monter sur le troisième
marche du podium. Contrairement aux autres compétitions, le
Championnat national interclubs ne se décerne pas en fonction
des médailles glanées, mais plutôt en fonction du nombre de
points récoltés. «Le niveau de la compétition a été relativement
moyen. La principale satisfaction a été enregistrée chez les
jeunes, nés entre 2006 et 2007, car ce sont eux qui ont réalisé les
meilleurs chronos. De leur côté, les seniors se sont contentés du
minimum requis, mais c'est quelque part logique, car nous ne
sommes qu'au début de la saison et la plupart des athlètes n'ont
pas encore trouvé leur rythme de croisière», a déclaré à l'APS le
directeur des équipes nationales (DEN), Lamine Ben
Abderrahmane. «Dans l'ensemble, la compétition s'est déroulée
dans de bonnes conditions, car nous n'avons rencontré aucune
contrainte, y compris en ce qui concerne le taux de participation.
Cette édition a d'ailleurs été marquée par une participation
record», a-t-il encore tenu à faire savoir. Ce Championnat natio-
nal interclubs en grand bassin (50m) a été marqué, en effet, par
la participation d'environ 490 nageurs, dont 189 dames, repré-
sentant 32 clubs, relevant de 11 Ligues de wilaya. Elle est la pre-
mière compétition officielle de l'année 2023, et la deuxième de la
saison 2022-2023, après le Championnat national hivernal en
eau libre, organisé le 6 janvier courant à Tlemcen. Une compéti-
tion dominée par le CR Belouizdad, aussi bien chez les mes-
sieurs que chez les dames. La prochaine compétition au pro-
gramme de la Fédération algérienne de natation est prévue au
mois de mars prochain. Il s'agit du Championnat national
(minimes-cadets) qui se déroulera à Oran. 

 Le coach national de l'EN A', Madjid Bougherra, souhaite
récupérer les joueurs blessés que sont Chouaïb Debbih et surtout

Aymen Mahyous qui a été le buteur lors du dernier match face à la
Lybie et sur qui tous les espoirs reposent pour conduire 

l'attaque des Verts. 
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Les Verts concentrés sur
leur deuxième match 

Les coureurs de la sélection
nationale de cyclisme ont outra-
geusement dominé la course
régionale de Tizi-Ouzou, disputée
samedi sur une distance de 97
kilomètres, en s'adjugeant les

trois premières places du
podium. Derrière le vainqueur
Hamza Amari, ce sont deux
autres internationaux qui ont pris
les deuxième et troisième places,
respectivement Ayoub Ferkous et

Salah Eddine El Ayoubi Cherki.
La caravane est partie de Tizi-
Ouzou, passant par Fréha,
Aghrib et Azazga, avant de reve-
nir au point de départ, après avoir
couvert une distance globale de
97 kilomètres. La course a été
marquée par la présence du pré-
sident de la Fédération algérien-
ne de cyclisme, M. Barbari, le
directeur technique national,
Samir Allam, ainsi que des repré-
sentants des autorités locales. 

Cyclisme / Course régionale à Tizi-Ouzou 

Large domination de la sélection nationale 

Cinq nations ont déjà confir-
mé leur participation aux pro-
chains Championnats arabes de
cross-country, prévus le 5 février
2023 en Egypte, a-t-on appris,
samedi, auprès des organisa-
teurs. Il s'agit de la Palestine, la
Tunisie, l'Irak le Yémen et le
Maroc, en plus de l'Egypte, pays
hôte de la compétition. Devant le
manque de participants, les
organisateurs ont décidé de pro-
longer de cinq jours le délai des
engagements, qui est passé
ainsi du 10 au 15 janvier courant.
Une prorogation salutaire pour
l'Algérie, qui jusqu'à samedi 14
janvier n'avait pas encore arrêté
la liste des internationaux qui
allaient la représenter pendant
ces Championnats arabes. En
effet, la Direction technique
nationale a préféré attendre le
Challenge El Mokrani, disputé
ce samedi à Bordj Bou Arréridj,
pour sélectionner les meilleurs
athlètes qui iront en Egypte. Une
liste qui devrait être arrêtée entre
la nuit de samedi et la matinée
de dimanche, avant d'être trans-

mise aux organisateurs de cette
25e édition des Championnats
arabes de cross. 

Cross-country / Championnats arabes 2023 

Cinq pays déjà engagés

L a sélection sénégalaise de
football des joueurs locaux
a battu son homologue

ivoirienne sur le score de 1 à 0
(mi-temps: 0-0), en match comp-
tant pour la 1re journée du groupe
B du Championnat d'Afrique des
nations de football CHAN 2022
(13 janvier - 4 février), disputé
samedi soir au stade 19-Mai-1956
d'Annaba. Le but sénégalais a été
inscrit par Pape Diallo à la 78e

minute.  Dans l'autre rencontre du
groupe B, jouée plus tôt ce same-
di, les sélections nationales de la
RD Congo et de l'Ouganda ont
fait match nul (0-0). Dans le cadre
de la deuxième journée du grou-
pe B, prévue mercredi au stade
19-Mai-1956 d'Annaba, la RD
Congo sera opposée à la Côte
d'Ivoire (17h00), alors que le

Sénégal affrontera l'Ouganda
(20h00). Pour rappel, les deux
premiers du groupe se qualifie-
ront pour les quarts de finale du
CHAN 2022.

Le public du stade 
19-Mai-1956 d'Annaba

crée une ambiance
festive

Le public nombreux, venu
samedi remplir les gradins du
stade 19-Mai-1956 d'Annaba pour
suivre le premier match du premier
tour du groupe B du Championnat
d'Afrique des nations
(CHAN2022), entre la RD Congo et
l'Ouganda, a créé une ambiance
festive. Les supporters ont afflué
vers le stade où chacun avait
rejoint sa place, grâce à une orga-

nisation maîtrisée, avant le début
du match, pendant que les hauts
parleurs diffusaient une musique
d'ambiance, ajoutant à l'atmo-
sphère de fête qui régnait autour
de la pelouse. Parmi une foule en
majorité jeune, on distinguait des
familles avec enfants, des suppor-
ters de clubs locaux, des
membres d'associations, parmi
elles les sociétaires de «La bicy-
clette verte», association qui a
choisi le slogan «Supporter propre
dans un stade propre», agissent
pour sensibiliser en faveur d'une
culture de civisme sur les stades.
Pour permettre aux spectateurs de
rejoindre leurs places dans les
meilleures conditions de confort,
un plan de transport gracieux a été
prévu à partir des différentes com-
munes et centres urbains, doté

d'une flotte de 19 bus, en leur
assurant le retour à la fin des deux
rencontres durant la journée de
samedi à Annaba.

16 000 billets vendus
pour les deux pre-

miers matchs à
Annaba

16 000 billets ont été vendus
pour les deux matchs du groupe
B de la première journée du
Championnat d'Afrique des
nations CHAN 2022 prévu same-
di soir au stade du 19-Mai-1956
d'Annaba, a annoncé le ministè-
re de la Jeunesse et des Sports
(MJS). Selon la même source,
c'est un record dans l'histoire du
CHAN pour deux matchs qui ne
concernent pas le pays hôte.  

Groupe B   

Victoire du Sénégal devant la Côte d'Ivoire   
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Par Hamid Messir

C
ela a permis le ramas-
sage de 118 190
quintaux d'olive avec
un rendement moyen

de 12 quintaux par hectare. En
huile, la trituration de cette quan-
tité récoltée a donné 1.2 million
de litres, avec un rendement
moyen de 17 litres pour un quin-
tal. Le rendement moyen de la
trituration a atteint dans cer-
taines régions de la wilaya,
notamment à Draa El Mizan, les
24 litres/quintal, alors que le plus
faible rendement a été de 12 l/q,
selon notre interlocutrice qui n'a
pas manqué de souligner que
contrairement à la faible produc-
tion des oliveraies, le rendement
est en hausse cette année com-
parativement à la saison écou-

lée. Cette baisse de production a
eu aussi comme conséquence la
hausse des prix, atteignant à
certains endroits de la wilaya 
900 DA le litre d'huile, alors que
le prix moyen oscille entre 700 et
750 DA, selon la même respon-
sable. Pas moins d'une vingtaine
d’huileries essentiellement tradi-
tionnelles sur les 450 unités n'ont
pas travaillé durant cette cam-
pagne. Il est utile de rappeler
que les services de la DSA de
Tizi Ouzou tablaient pour cette
campagne sur une récolte de
pas moins de 370 000 quintaux
d'olive et plus de 6.25 millions
d'huile, contre 12 millions de
litres d'huile lors de la saison
précédente. Interrogé, par
ailleurs, sur l'opération de régé-
nération des plantations d'oli-
viers ravagées par les incendies

de 2021, Boussa Nadir, respon-
sable au sein de la même direc-
tion, a rappelé que celle-ci a per-
mis jusqu'à ce jour de replanter
plus de 440 000 oliviers à travers
le programme lancé, consistant
en la replantation de plus de 503
000 sujets. L'opération se pour-
suit toujours pour atteindre l'ob-
jectif escompté. Boussa Nadir a,
dans le même sillage, rappelé
que les incendies ont détruit plus
de 10 000 hectares de superficie
d'oliviers productrice et non pro-
ductrice. Il a précisé qu'avant
ces incendies la superficie qui
donnait de la production oléicole
dépassait les 33 000 hectares.
Alors que la superficie totale de
la filière était de plus de 42 000
ha, elle est passée aujourd'hui à
38 000 hectares. 

H. M.

Campagne oléicole à Tizi-Ouzou/ 40 % de la superficie productrice récoltés

1.2 million de litres d'huile
d'olive déjà triturés 

 Plus de 40 % de la superficie productrice d'huile d'olive ont été
récoltés jusqu'à ce début de l'année 2023 à Tizi-Ouzou. 29 800

hectares de plantations d'oliviers productrices ont connu la fin de la
cueillette des olives, avons-nous appris, hier, auprès de la responsable

de la filière oléiculture à la Direction locale des services agricoles, 
Mme Khelidja Chibane. 

Réception des clés des logements 

L'Agence pour l'amélioration et le développement du loge-
ment (AADL) a accordé un délai maximum de 15 jours aux
souscripteurs à la formule location-vente 2013 qui tardent à fina-
liser les procédures de réception des clés de leurs logements,
pour parachever cette opération, a indiqué un communiqué
publié, hier, sur le site de l'agence.

«L'Agence pour l'amélioration et le développement du loge-
ment (AADL) porte à la connaissance des souscripteurs de la
formule location-vente 2013 qui tardent à finaliser les procé-
dures de réception des clés de leur logement qu'un délai maxi-
mum de 15 jours leur est accordé, à compter de la date de
publication de ce communiqué, pour parachever les procé-
dures de réception des clés de leurs logements», selon la
même source.

Dans le cas où le souscripteur «ne se présente pas pour la
finalisation des procédures et la réception des clés, l'agence se
réserve le droit d'annuler et de revoir la décision d'affectation du
souscripteur, en le réaffectant vers l'un des derniers sites réali-
sés». 

Y. G.

L'AADL accorde aux retardataires 
un délai de 15 jours 

Cyclisme 

La prodige du cyclisme algé-
rien, Nesrine Houili, vient d'enta-
mer la préparation avec son
nouveau club, l'équipe alleman-
de Canyon-SRAM, avec laquelle
elle s'était engagée au mois de
décembre dernier, a annoncé,
hier, la Fédération algérienne
(FAC), appuyant son communi-
qué par une photo de la jeune
Oranaise, arborant ses nouvelles
couleurs.

«Nesrine Houili est à pied
d'œuvre avec sa nouvelle équipe
Canyon-SRAM», écrit l'instance
dans ce bref communiqué, diffu-
sé sur son site officiel.  

Agée de 19 ans, Houili avait
entamé sa carrière l'âge de 13
ans dans le club de sa ville nata-
le, le Nasr Tlélat, avant de
rejoindre l'AS Naftal Oran en
2019, sous la direction du coach
Mohamed Bessayeh.

Elle compte déjà plusieurs
titres continentaux et arabes à
son actif, qui lui ont permis de se
hisser en tête du classement
U23 de la Confédération africai-
ne de cyclisme, avec un ratio de
250 points.

Issue de l'équipe T-Mobile, la
Canyon-SRAM a été créée en
2002 et a déjà porté différents
noms au cours de son histoire,
notamment : High-Road,
Columbia, Columbia-Highroad,
Columbia-HTC, HTC-Highroad
et Specialized-Lululemon. 

R. S.

L'Algérienne Nesrine Houili rejoint le
club allemand Canyon-SRAM 

Constantine/Beni H'midene

Neuf personnes ont été bles-
sées suite à un carambolage
survenu hier dans la commune
de Beni H'midene, wilaya de
Constantine, impliquant six
véhicules, a-t-on appris auprès
de la direction de la Protection
civile.

Il s'agit d'un carambolage
entre un bus de transport de
voyageurs, quatre véhicules de
tourisme et un camion lequel a
percuté une habitation, a préci-
sé à l'APS le responsable de la
cellule d'information et de com-
munication de la direction de la
Protection civile, le comman-
dant Abderrahmane Lagraâ.

L'accident, a précisé l'officier,
s'est produit sur la route natio-
nale 27 (Constantine-Jijel), plus
exactement dans la zone rurale
d'Ain El Hamiya, relevant de la
commune de Beni H'midene.

Le commandant Lagraâ a
indiqué que les neuf personnes
blessées (à divers degrés),
âgées entre 7 et 42 ans, ont été
secourues sur les lieux par des
médecins pompiers avant leur
évacuation vers les hôpitaux
des communes de Didouche
Mourad et de Zighoud Youcef,
en plus de la polyclinique de
Hamma Bouziane.

K. L.

Neuf blessés suite à un carambolage
entre six véhicules 

Tribunal d'El Harrach

Le juge d'instruction près le
tribunal d'El Harrach a ordonné,
samedi, le placement sous man-
dat de dépôt de l'agent de police
auteur du tir sur un mineur aux
Eucalyptus (Alger), a indiqué un
communiqué du procureur de la
République près ce tribunal.

«En vertu des dispositions de
l'article 11 du code de procédu-
re pénale et suite au communi-
qué publié par notre parquet en
date du 10/01/2023, le procureur
de la République près le tribunal
d'El Harrach informe l'opinion
publique qu'en ce jour du 14 jan-

vier 2023, l'agent de police,
auteur du tir sur un mineur dans
la région des Eucalyptus, a été
présenté devant le parquet près
le tribunal d'El Harrach», a préci-
sé le communiqué.

«Suivant les procédures de
poursuite pénale lancée à l'en-
contre de l'agent de police, à tra-
vers les procédures d'instruction
judiciaire et l'audition de l'accu-
sé, le juge d'instruction a ordon-
né son placement sous mandat
de dépôt», a ajouté la même
source.

K. L.

L'agent de police, auteur du tir sur un
mineur, placé sous mandat de dépôt 


